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le prodige arrive au lac de Thoun, fuppofe qu'on piaffe le 

lui applique*, a des feux foutcrrains ou a un tremblement 

'de terre. 
Le lac de Thoun a dans fon contour fur fa gauche, les 

Villages de Baettligen, A'ejIke oi l Aefchi > LeiJJigen* Kratiigen, 

FuUnfee ou Faulenfee , la baronnie , la petite ville & le magni-
fiquc chateau (*) de Spiei qui appartiennent a M. le Baron 
d'Erlach, de Berne, ci-devant Capitaine au Regiment des 
Gardes-Suiffes en France; il a auffi Einigen ou Z einigen, le cha
teau mine des Barons de Straethlingen\ Gwatt , Scher$ligen, &: le 
chateau de Schadau qui font a rendroit oil t Are fort du lac 
de Thoun : fur la droite du lac fe prefentent le hameau Sung-

taeunen OU Sund/auwenen ( 1 3 ) , le village Meerligen, le cha teau 

& le village de Ralligen, Gunten, le chateau &: le village Ober-

hofen qui font a une lieue au-deffus de Thoun, &; le village 
'Hilterfingen. 

Au nord du lac dans la proximite du village de Meerligen 
•eft la fameufe cavcrne (**) de Saint-Beat, (TApotre de la 

L A C D E 

X E Lac de Morat, en latin (i) lacus Mofdteri'fts Ou Muratenjis^ 

& en Allemand Murter-fee, a fur fes bords, prefqu'au centre de 
Ja cote meridionale, la ville de Morat, capitale du Comte 
de ce nom qui eft aujourdhui un bailliage que les Cantons 
de Berne &: de Fribourg poffedent en commun & dont les 
habitans font de la Religion reformee. La jurifidi&ion fur 
le lac appartient a la ville de Morat. Il a deux lieues de 
longueur fur une petite lieue de largeur ; il peut avoir vingt-
cinq ou vingt^fept braffes de profondeur. On pretend qu'il 
a ete plus grand dans les anciens temps, & qu'il s'eten-
doit (z) jufqu'aux murs d'Avenche, XAvtrtticum des Romains. 
Il communique avec le lac de Neuchatel par la Broye. Le lac 
de Morat donne de bon poifTon & en affez grande quantite, il 
en fournit fuffifamment a la ville de Fribourg pour les jours 
maigrcs & pour le careme. Parmi ces poiffons, il y en a une 
efpece que bien des connoifTeurs en bonne chere eftiment 
& qu'on nomme Salut, e'eft une efpece de dauphin, on en 
prend de dix a cinquante livres, il faut les darder dans le lac. . 

David Herliberger, de Zurich, a donne une jolie Carte de 
la plus grande partie des environs du lac de Morat 5 j'en vais 
profiter. Le lac eft tout entier dans le bailliage de Morat, a 
Texception du cote qui touche au couchant le bailliage Ber-
nois d'Avenche. Au levant il eft borne par le terrein mare-
cageux qu'on appeile le Moos de la ville de Morat j au couchant 
il a pour limite le marais d'Avenche &c le village de Sala-
veaux ou entre la Broye-, en venant de Payerne. Le village 
de Salaveaux.9 en Allemand Salfenach>, depend de la paroifTe 
Coftard, bailliage d'Avenche. La ville de Morat „ eft, comme 
je l'ai obferve, au centre de la partie meridionale du lac. 
Au nord le lac touche a la feigneurie de Motier, qui fait 
partie du'Comte de Morat. Le lacde Morat gkle quelquefois 

{*) PLANCHE 29. 
(13) Une partie de ce hameau a e'tecouvert depierres par le torrent 

Sundback qui fe jette en cet endroit dans le lac de Thoun, au pied du rnont 
de Saint-Beat., en Allemand Batunberg ou Sant-Btaten-Berg. 

(**) P L A N C H E 2p. 

( 1 ) Plantini Helvetia antiqua & nova Cap, XV. pag. i6.y in ThefauroHel
vetica HiftorU. 

Scheuch^eri Itinera Alpina. T. III. pag. 419 & 421. 
Leu, Did. Hift. de la Suifle. T. XIII. pag. 493. 
David Herrliberger, Topographie de laSuihe, T, I..pag, 149 SCIJO, 
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Suiffe), remplie de ftala&ites & d'autres incruftations. On 
a aufli trouve des indices de mcrcure pres du lac de Thoun. 
L'Are en fortant du lac de Brienz, fe jette dans celui de 
Thoun , apres avoir partage la petite villt Unterfeen en deux 
parties inegaies. La diftance entre les deux lacs eft d'une 
petitp lieue. 

A Textremite du lac de Thoun vers le levant, s'ouvre une 
petite vallee tres-ifolee dite In-Habckern ou de Habkeren que 

traverfe le torrent Lombach quife jette-dans le lac de Thoun. Le 
vallon eft tres-remarquable par les productions de la nature-
il y a des mines d'argent , de cuivre &: de vitriol, beaucoup 
de terres grafles &minerales de toute efpece de couleurs, des 
pierres de fpath & de quartz j & un grand nombre de petites 
cornes d'ammon mineralifees. On a aufli une fabrique de 
verre dans le diftrid dit Har\ersboden. On trouve-dans la vallee 
de Habkeren un village de paroifTe compofe de maifons 
ecartees, derriere le mont Battenberg. 

M O R A T. 

dans les rudes hivers au point qu'on le traverfe avec des 
voitures bien chargees. C'eft un bruit populaire que tout ce 
qui tombe dans ce lac eft perdu pour jamais. Plantin, de 
Laufanne, a fait cette obfervation dans la notice de l'Hel-
vetie ancienne & moderne. Autre obfervation: Scheuchzer, 
de Zurich, dit que le lac de Morat fournit des poiffons plus 
delicats que le lac voifin de Neuchatel, & que les Fribour-
geois connoifTeurs payent en careme deux emitter ( petite 
monnoie ) de plus chaque livre de poifTon du lac de Morat 
que ceux du lac de Neuchatel. 

Le bailliage de Morat eft agreablement (***.) fitue & tres-
fertile en pres & en fruits. La ville de ce nom jouit d'une 
fltuation riante &: de quelques privileges; elle eft bien batie : 
leBaillif ou plutot MAvoyer prefide au nom des deux Cantons 
au Confeil, au Gonfiftoire & a la Juftice inferieure de la 
ville de Morat. On fe fert indifferemment dans ce bailliage 
des Langues Allemande &: Francoife. La plupart des villages 
ont pour cette raifon deux noms difterens > Tun Allemand, 
Tautre Francois. Le Baillif ou Avoyer refide dans un chateau 
antique y mais renouvelle, qui eft a Textremite de la ville 
du cote d'Avenche. 

Apres avoir dine dans le cabaret (**** ) , de la Pave* qui a 
une vue delicieufe-, &: qui eft la meilleure aubcrge de Morat, 
&c Tune des plus delicates de la SuifTe, je monte dans ma 
barque pour faire le tour du lac. Je -m7avance de Morat au 
couchant, & j'apper^ois le long de la cote, le village de 
Meyri > en Allemand Merlach, & en latin Meiriacum y il donne 
le nom a une paroifTe de laquelle dependent les hameaux de 
Courgevaux _, Courlevontj Caut-Siberle & Greng o u Grain. A Cour-

gevaux, qu'on appeile Gurwolf, il y a une colline couverte 
d'un fuperbe vignoble qui produit de fort bon vin. La tradi-

Faefi., Defcript. Topog. de la Suifle. T-III. pag. 47-1. 
Tfcharner, Didt. Geog. Hift. & Pol. de la Suifle. T. II. pag. 67, &c. 
(2 ) La partie du lac qui touchoit autrefois Avenche, fe nommoit AventL 

ctnfis lacus, Un traite d'aUiance en l'an 1333 , defigne le lac de Morat, 
fous le nom Uecht fee. On appeile encore Uechtland & anciennement Oechte-
landoxx Ocht, le pays ou font fituees les villes de Berne & de Fribourg. On 
rapporte Torigine de ce nom au local vers le levant, en Allemand Oft 9 ou 
Ocht & Uecht. 

.(***) P L A N C H E 174. 
{****)PLANCHE 30. 
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ion ranporte que fur fon tertre etoit dreffee la tente de 

Ckarlcs-k-Te'me'raire ,Duc de Bourgogne7 il eft dumoins certain 
que l'endroit ou la bataille fut livree entre ce Prinee &c les , 

SuifTes, le zz Juin^476, eft place au pied de cette colline. Im-
mediatement au-deffims du champ de bataille, fur le chemin 
de Morat a Avenchc, tout pres de Meyri-, on decouvre fur 
une hauteur vers le lac la Chapelle (*) des Bourguignons ou . 
Ton voit les offemens des Bourguignons qui furent tues a 
la bataille de Morat j journee a jamais memorable, qui tran-
quillifa Louis XI , Roi de France, & affura la liberte des 
Suiffes fes chers Allies* Je rapporterai ailleurs les inferiptions 
en latin &c en Allemand qu'on lit fur le mur exterieur de 
cette chapelle; elks font toutes faites avec une fimplicite 
majeftueufe. Le Due de Bourgogne mis en deroute par les 
Suiffes, fut oblige de lever le (lege de Morat. Les habitans 
de cette ville celebrent (**) encore de temps a autre ce 
grand ev£nement par des fetes &: des rejouiffances publiques. 
Voici les vers que M. de Voltaire (z) a faits fur cette glorieufe 
epoque, & fur Tefcalade de Geneve. 

LA LIBERTE. J'ai vu cette D êfTe alttere , 
Avec 6galite r£pandant tous les biens, 
Defcendre de Morat en habit de Guerriere, 
Les mains teintes du fang des fiers Autrichiens 
Et de Charles le temeraire* 
Devant-elle on portait ces piques & ces dards > 
On trainait ces canons, ces dchelles fatales 
Qu'elle-meme brifa, quand fes mains triomphales 
t)e Geneve en danger, d^fendaient les ramparts* 
Un Peuple entier la fuit: fa na\*ve allegrefle 
Fait k tout PApennin (3 ) rdpeter fes clameurs; 
Leurs fronts font couronn^s de ces fleurs que la GrSce 
Aux champs de Marathon prodiguait aux vainqueurs. 
C'eft-li leur Diademe, &c. 

Apres avoir paffe la chapelle des Bourguignons -, on obfervC 
tine pointe que le lac forme, on la nomme le Bee de Greng 

ou Grain, d'un moulin qui termine le cote droit de cette 
pointe & qui eft au-deffous du hameau le Haut-Greng. L'hif* 
toire rapporte que pres du Bee de Greng9 im grand nombre 
de Bourguignons pourfuivis par les vainqueurs, fe precipe 
terent dans les eaux &: s'y noyerent, Bientot apres commence 
le bailliage d'Avenche, territoire du Canton de Berne, avec 
le village de paroiffe Faoug ou Faoux 9 en Allemand Pfauen 9 

&-cn latin Fagum. La petite riviere la Chandon fe jette enfuite 
dans le lac , puis celle de Schwar^bach qu'on pourroit appeller 
un torrent. J'ai deja parle du village de Salavaux, pres de Fem-

bouchurede la Broye, a la tete du lac prefqu'au coin de la cote 
qui eft au nord \ cette riviere , en Allemand Bru ou Breuw j a fa 

fource dans le bailliage de Chatel-Saint-Denis, Canton de 
Fribourg. La paroiffe de Cotter ou Cojlerd n'eft pas eloignee 
de Salavaux. Le chateau & le village dcBellerive9an couchant 
du lac dans la meme paroiffe de Cofterd, appartiennent avec 
cette paroiffe &: Salavaux a la maifon de Graf ended 9 Tune des 
plusilluftres de la Republique de Berne \ cette Maifon pofsede 
auffi la feigneurie voiiine des villages le haut &bas Vallaman ou 
Valhman. Il y a un excellent vignoblc a Cofterd \ ce village 

( * * ) P L A N C H E S 4 0 & 7 1 , 
(*) P L A N C H E 100. 

( 0 (Euvres, T. XII. Melanges de PoeTies, &c. t . I. Epitre del'Auteur 
co arrivant dans fa terre, pres du lac de Geneve, en Mars 1755 > PaS> 392* 
(Geneve) 1775, i/z-8. 

(3) Le PoSte dtfigne fous ce nora etranger les montagnes qui font dans 

Tome I. 
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eft fitue au pied du mont Mijlelacher-Berg; tous ces diftri&s 
font partie du bailliage d'Avenche, Canton de Berne. On , 
voit aufll un fuperbe chateau a Fallaman-dejfous, il appartient 
egalement a la maifon de Graf ended. On appelle VuilUes9 oa 
Vuilli ou Vulllersy en Allemand Mijlelach ou Wiftelach j unepref-
qu'i(le formee par les lacs de Neuchatel &de Morat, & par 
la riviere de Broye, qui en fortant du lac de Morat va fe jetter 
dans celui de Neuchatel. Cette peninfule confifte en partie en 
unemontagne quiproduit un excellent vin. La partie en pleine 
de cette prefqu'ifle eft couverte de beaux villages. Le quartier 
d'en-haut de la montagne eft fous la fouverainete de Berne 
dans le bailliage d'Avenche, & il renferme la petite ville de 
Cudrefin y ainfi que les villages Cojlerd y Rejfudens & Fillard- . 

le-Grand. Le quartier d'en-bas fait partie du bailliage de Morat 
qui appartient aux deux Cantons de Berne & de Fribourg. 
Wiftelach ou Mijlellach fe nomme en latin Medio-Lacum 9 parce 
que ce diftriffc eft fitue entre les deux lacs de Neuchatel & 
de Morat. Le bailliage d'Avenche finit le long du lac de 
Morat au village de Gcvaux ou Guevaux qui eft du Comte de 
Morat, & a l'endroit oil MM. de Kilchberg, de Berne, ont un 
beau chateau, Ce village, renomme par fon vignoble, eft 
de la paroiffe de Motier. Je trouve en cotoyant cette partie 
du lac, le village Mur, avec une belle maifon de campagne 
qui appartient a M. le BaiUif Fifcher , de Berne. Ce local 
eft aufti de la paroiffe de Motier. On entre enfuite dans la 
feigneurie de Lugnorre, limitrophe du lac, qui fait partie du 
bailliage de Morat: Lugnorre y gros village, donne le nom a 
cette feigneurie. J'y trouve 7 fur le lac , la paroiffe de Motier 

qui eft confiderable & dont Lugnorre depend. Les environs 
de Motier produifent un excellent vin, ils font garnis d'un 
grand nombre de maifons de campagne , toutes apparte-
nantes a des families de Berne &c de Fribourg. On nomme 
le quartier de la paroiffe de Motier le Bas-Vailli ou WlJtdacK 

Les habitans patient ici un mauvais^patois Francois. Un peu 
au-deffous de Motie^fcle ruiffeau dit Muhlibach entre dans 
le lac. On voit enfuite^To^-Rechard ou Torreckard 9 autrement 
Chateau-Richard 9 grande maifon de campagne qui appartient 
a la branche de Diesbach dite Liebenjlorf\ de Berne ; cette 
maifon &c le village fuivant de la Pra% ou Aupra^ ? en Alle
mand Zur-Matten > font en face de la ville de Morat; il y a -
auffi de belles maifons de campagne au Pra%. On cotoie enfuite 
le village de Nam ou Naut, qui > avec le Pra% & Sugie^ > eft 

, encore de la paroiffe de M6tiei\ La riviere de Broye reffort 
du lac au village de Sugie^ (4) ou Sugier^ en latin ad Satices, 

&: en Allemand Zur-Weiden : il y a ici un pont de pierre fur 
la Broye \ cette riviere va fe jetter dans le lac de Neuchatel, 
pres du cabaret la Sauge9 en latin ad Salicem9 apres un cours 
de pres d'une bonne lieue le long du Mont Vuilli ou Miftlach. 

Je cotoie prefentement l'autre extremite du lac de Morat, 
ce diftrift qu'on appelle das Moos ou le terrein du marais; il 
en fort plufieurs gros ruiffeaux, le Bey-Grabm > le Schwann 

herd x Alte-Bibern & le Neu-Graben j la petite riviere de Bibern 

vient originairement de la paroiffe Gurmels ou Cormonde 9 dans 
l'ancien territoire de la ville de Fribourg, paflfe aupres du 

la proximiti de Geneve; ind^pendamment de VAptnnin en Italie, le Grand* • 
Saint-Bernard^ en Yallais & aflez voifin du lac de Geneve, fe noramoit 
Penninus Mons. . 

( 4 ) Ce nom derive du patois du pays. On ^crivoit ancienneraent Saulfaye, 
un lieu plante de faules. On ^crit aujourd'hui Saufaie, en latin Salketum , 
Saliftum, 
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village de Lkbenfdorf ou Liebirfdorf', traverfe la communaute 

de Kcriers ou Chietres qui eft a deux lieues de Morat, & qui fe 

.jettc dans le lac de Morat. Le village de Chcrmey, en Alle

mand Gallmii, eft fitue dans un terrcin marecageux fur les 

^ords du lac &c depend du bailliage de Morat. Au bas de 

Gallmiz on trouve une fource chaude minerale qui degorge 

•dans le lac. Ma barque rejoint ici la cote fur laquelle eft batie 

la ville de Morat. Je paffe en face du beau chateau de Loewen-

ierg, qui appartient a la maifon de May, de Berne. La 

fituation du local eft ici delicieufe : Loewenberg offre a la fois 

im vignoble confiderable, des champs, des bois &c les plus 

riantes prairies. Au-deflus de ce chateau eft une autre colline 

toute couverte de vignes, &: fur laquelle le Comte de Ro-

L A C D E 

BIENNE ( i ) , en Allemand Bid, & en latin dans les a#es 

Sienna , Biellum , Bipennis (j.), ville & pe t i te repl lbl ique en 

Suiffe; donne fon nom a un lac qui peut avoir trois lieues 

& demic en longueur & une petite lieue dans fa plus grande 

largeur •, cllc eft fituee a Textremite feptentrionale du lac, 

dans un emplacement (*) riant & favorable pour Finduftrie, 

tant par la facilite de fe procurer toute efpece de denrees, 

qu'a caufe-de fes eaux propres a tout ufage. Bienne eft placee 

en partie fur une petite elevation au pied du grand Jura 7 

la plaine, au nord, eft riche en beaux vergers &c en bons 

fourrages; derriere la ville &c au nord-eft s'etend un vignoble 

dont on vante le produit. 

On a donne quclquefois dans les derniers temps au lac 

de Bienne le nom de Lac de Nidau y d'une jolie petite ville (**) 

du Canton de Berne, qui eft a une demi-lieue de diftance 

de Bienne , a Textremite la plus baffe du lac, pres de Ten-

droit ou la Thiele en fort , mais cette denomination n'a pas 

fait grande fortune. Le lac s'etend du levant au couchant, 

fa longueur depuis Tembouchure deJKThiele dans la proxi-

mite de 1'ifle de Saint-Jean jufqifa laiortie de cette riviere 

pres Nidau, a trois lieues & demie, & fa plus grande largeur 

de Liger\ en droite ligne, comprend une lieue. Au levant, 

il eft borne par le territoire de la ville de Bienne, &c par la 

petite ville de Neujladt ou Neuvevllle qui eft de TEveche de 

Bale j au couchant par le bailliage -ftErlach ou Cerlier &c rifle 

de Saint-Jean qui font du Canton de Berne, & par la 

chatellenie de Landeron qui eft du Comte de Neuchatel, & 

au midi par les bailliages d'Erlach <k. de Nidau , du Canton 

de Berne. 

La Thiele., qui fort du lac pres de Nidau, offre la com

modity du tranfport par eau jufques dans PAre, & de celle-ci 

dans le Rhin. Le lac recoit auffi la petite riviere de la Su^e, 

en Allemand Su/s, & le torrent Trann-bach. Au printemps, 

lors de la fonte des neiges dans les hautes montagnes, la 

Suze & le Trann-bach groffiffent au point qu'ils hauffent 

confiderablement le lac. Autre inconvenient, lorfqu'apres 

tine pluie douce dans les mois d'O&obre & de Novembre, 

il fuccede un froid violent, alors le lac gele fi fortement, 

que durant phifieurs femaines la navigation eft totalement 

( * ' ) P L A N C H E S !$&$$+ 
( * * ) P L A N C H E yj. 

( I ) Plantini Helvetia antiqua & nova Cap. ^KV3 pag. i£. 
Leu , Did. Hill, de la Suiffe, T. IV, p. 66. 
Faeii, Defcript. Topog. de la Suiffe. T. IV", p. 4-^ 
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mont , Jacques de Savoye, avoit fon camp lorfqu'il affiegeoit 

Morat avec Tarmee du Due de Bourgogne. Entre cette 

colline & Loewenberg eft la grande route de Morat a Berne 

& de laquelle une branche conduit a Arbcrg ; je trouve entre 

Loewenberg & Morat le gros village de jferoifle Montellier QU 

Montilller, oil il fe fait une peche confiderable , ce village a 

ete rebati a neuf depuis l'incendic de 1741. Toute cette cote 

eft couverte de villages, de maifons de campagne, de vigno-

bles &c de prairies. Ces villages font Aha Villa, le haut & 

le bas Burg , Lurtigen , Salftnach , VMars-le-Moine, Corwolf & 

Clavalleyre ou Clavaleire ; ricn de fi charmant que Tafpeft de 

ces divers payfages. 

B I E N N E . 

interrompue au grand prejudice de la ville de Bienne &: de§ 

habitans limitrophes. 

La cote feptentrionale du lac fe prefentc couverte par des 

montagnes affez elevees qui font partie du mont Jura, & 

dont les hauteurs font gamies de bois fort epais. Ces mon

tagnes protegent les cantons d'au-deflbus plantes de vigno-

bles, contre les ravages qu'au printemps le vent du nord 

fait a la vigne. Ce vent deftra&eur eft prefqu'entierement 

emporte par-deflus les montagnes flir la partie du fud. La 

vue des vignobles qui font cultives depuis le pied de la cote 

feptentrionale du lac en montant jufqu'aux rochers les plus 

efcarpes &c dans des endroits ou la terre manque prefqu'en-

tierement j Tafped des bourgs & villages generalement tous 

bien batis, celui du grand nombre des inaifons de campagne 

qu'on decouvre dans la vallee & leur fituation en amphi

theatre , caufent les transports de la plus agreable furprife a 

ceux qui naviguent fur ce lac. Sous les Rois Carlovingiens 

le lac de Bienne portoit le nom de Lacus Nugerolis, ainfi dit 

de Nugerol on Neurol. Il y a grande apparence que le local de 

cet endroit important etoit a Tendroit oil prefentement on 

voit Landeron , &; que le pays des environs a pu etre auffi 

nomme Nugerol. Une charte de 850 fous rEmpirede Lothaire 

ea fait mention en ces termes. Villa in Pippinenfi comitam qu& 

Nugerolis dicitur, cum capella jlbi fubjecla Uloine nomine in eodem 

comitatu. Lachapelle Uloine appartenoit au village qu'on appelle 

aujourdliui en Francois Orvin , &; en Allemand Illfingen, 

annexe a la mairie de Bienne. 

Apres que la ville de Bienne aura ete batie, le lac aura pu 

perdre fon ancien nom & prendre celui qu'il porte aujour

dliui. Voici les endroits principaux places fur fes bords dans 

le contour. La ville de Bienne eft fituee a pres de deux cent 

pas de fon extremite orientale. Le village le plus voifin de 

<:ette ville & dans fa banlieue fur fa droite, eft Vingety ou 

Vingels 3 autrement Vigneule, a cent pas du lac & dans la 

paroiffe de Bienne. Ici croit le meilleur vin blanc du pays; les 

habitans y font tous ou vignerons ou'pecheurs. Les vignobles 

commencent a Vingelz & s'etendent le long du lac jufqu'a 

Kalchofen, a Textremite du village de Liger$ ou Glerejfe. De 

ce cote une montagne confiderable touche au lac 7 fur fa 

Tfcharner, Did. G6og. Hift. & Pol. de la Suiffe. T. I , p. 138 & 142, &c. 
( z) Ce dernier nom derive vraifemblablement de Pancien Comitatus Pip-

pinenfis , dans lequel £toit compns le local ou fut depuis b&tie la ville de 
Bienne. 
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